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EFFET DES LIMITES LIENS DE LA CRIMINALITÉ CORRIDORS DU CRIME 
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La théorie axée sur les tendances offre un cadre théorique d’une explication à l’échelle micro de la dynamique de la 
criminalité dans un environnement urbain. Cette recherche met l’accent sur la nouvelle application du concept de 
frontières ou de limites pour analyser les différences à l’échelle micro entre la criminalité dans divers voisinages 
urbains. Les limites sont constatées lorsqu’il existe une différence entre des régions adjacentes. Il est plus probable 
qu’un crime soit commis le long des limites. Les limites peuvent être des limites physiques, sociales, temporelles et 
économiques ou une combinaison de ces éléments. Cette étude permet de comparer les données sur la criminalité de 
la municipalité de Burnaby, en Colombie-Britannique au Canada aux tendances relatives aux données sur l’utilisation 
des sols. Les voisinages résidentiels unifamiliaux sont construits en unissant les régions adjacentes désignées comme 
des régions unifamiliales. Les limites de ces voisinages sont des régions où le zonage unifamilial est modifié à un 
zonage commercial, de parcs ou de régions résidentielles de densité plus élevée. Selon les résultats, la criminalité est 
plus élevée, soit à soixante-cinq pour cent, dans ces limites par rapport à l’intérieur des voisinages. Une recherche 
future mettra l’accent sur l’analyse approfondie de ces limites afin de déterminer les complexités de l’effet des limites. 
En outre, cette constatation sera mise à l’essai à l’aide des renseignements sur la criminalité d’autres provinces, 
territoires ou zones afin de vérifier le caractère constant de l’effet des limites. 

La station de transport en commun située à l’avenue Broadway et à la promenade Commercial à 
Vancouver constitue actuellement le centre de transport en commun le plus important dans 
l’ouest du Canada. La station de transport en commun et les services offerts à cet endroit ont 
augmenté considérablement de 1990 à 2007. Cette croissance globale représente une croissance 
de 58,7 % de l’achalandage du réseau de 2000 à 2008. Du point de vue perceptuel, la station est 
située sur une rue qui est adaptée principalement à l’intention des piétons. Toutefois, l’accès à 
cette rue destinée aux piétons en direction de la station de transport en commun est divisé en 
deux par un ravin profond intitulé le Grandview et une section de la station est bien enfouie dans 
ce ravin. La séparation perceptuelle causée par la limite physique dissocie la station de transport 
en commun de ce qui est considéré comme un voisinage cohésif et social. La combinaison de 
l’isolement de la station au sein de la région urbaine et de la croissance de la fréquentation crée 
des dynamiques temporelles de la criminalité à travers le corridor Broadway. Le diagramme 
suivant illustre l’incidence horizontale d’une telle croissance sur l’aménagement de la rue. 

Cette figure indique 
l’ensemble des 
mouvements des 
délinquants à partir de 
leur résidence au lieu où 
le crime a été perpétré 
dans le Grand Vancouver. 
Les couleurs sont utilisées 
pour illustrer 
l’orientation, dont bleu 
indique un mouvement 
prédominant vers le Nord, 
le rouge vers le Sud, le 
vert vers l’Ouest et le 
jaune vers l’Est. 

Voici une nouvelle approche concernant l’analyse des tendances de la criminalité qui permet de 
fusionner les concepts des éléments attrayants de la criminalité et l’attrait de certains lieux 
relativement aux mouvements des délinquants. Cette orientation, inhérente à l’infrastructure de 
la ville, sous-tend les procédures décisionnelles applicables aux délinquants lorsqu’ils font un choix 
quant à l’orientation de leurs mouvements relativement aux éléments attrayants. Nous explorons 
l’ensemble des tendances des mouvements des délinquants au sein de six municipalités du Grand 
Vancouver. Plus particulièrement, cette recherche met l’accent sur le rapport entre les éléments 
attrayants, qui sont multiples et puissants, de la criminalité, le mouvement du délinquant et la 
formation de liens de la criminalité. Cette nouvelle technique visuelle permet d’illustrer la façon 
dont le flux de délinquants vers les éléments attrayants de la criminalité crée des liens de 
criminalité connexes qui établissent un lien avec les éléments de la criminalité. D’autres régions 
métropolitaines qui comportent des configurations urbaines et des dynamiques différentes seront 
examinées dans le cadre d’une recherche future. Cette recherche comprendra également 
l’établissement d’un modèle de simulation vectorielle et d’un modèle axé sur les agents. 

L’orientation des délinquants 
peut être convertie en des 
vecteurs directionnels pour 
afficher l’ensemble des 
mouvements des 
délinquants dans une région 
métropolitaine. Les points 
bleus représentent les 
centre-ville du Grand 
Vancouver et indiquent 
l’ensemble des mouvements 
des délinquants. 

Limite Maisons Nombre de crimes Densité de la 
criminalité 

Limite – Commerciale 3 410 5 676 1.66 

Limite – Multifamiliale 5 010 7 885 1.57 

Limite – Institutionnelle 5,197 8 464 1.63 

Limite – Aires naturelles 6 215 8 492 1.37 

Limite – Industrielle 1 199 2 485 2.07 

Limite– Services publics 1 016 1 716 1.69 

La densité de la criminalité varie selon le type d’utilisation du sol adjacent à la limite. Le tableau suivant 
indique une comparaison des limites des divers types d’utilisation du sol. 

Les limites sont créées en distribuant 
les régions résidentielles où se situent 
des maisons unifamiliales de régions 
adjacentes dont le zonage est différent. 
Les limites unifamiliales sont les lieux 
où la criminalité est plus répandue et 
où le désistement est très rapide où la 
criminalité diminue selon un taux de 64 
% à une distance de 30 mètres de la 
limite. Ces résultats peuvent avoir une 
incidence importante sur les stratégies 
de réduction de la criminalité puisque 
les limites permettent de situer 
particulièrement le lieu où il est idéal 
pour commettre un crime. 

Limites unifamiliales 
Limites unifamiliales à 
l`intérieur 
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